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'i Nous offrons au public niédical, an début de
-cette nuivcl]e angèc, un, journal d., niMkcine Lt (k
cliirurgie, avant sa place d'avance toute inarquét- à
qô èdes Reviies déjà. existantes ; noufs ne dziutonspas
que notre oeuvre de ýcollaboration à l'avancement de
la sciP_1ëcý Médicale ait Canada, ne soitappréciée et
eiîéouragée par nos iioinbreux lecteurs et aisi. Notre
puÈ!blication sera bi-mnensuelle, mais notre intenition est
âe la rendre liebdo)ni,.claire-auissitlôt que possible.

NÉous nous sommnies-assurtés le concours de plu-
ý-sieurs nmýitres dela. médecine et de-la chirurgie-frami-

çi'ses, qui nous ont promis des articles -originaux, -les-
quiels,, nomqs sqlnmes convaincus, seront -hautement
aýppé;ziés de tous. C-es comniýunîncition-s joilteb aux
anwalyýses des principaux .ravdux publiés à. l'étranger

O peîmëttront à nos -lecteufs- d'être toujours atucourant
dles- derniies faits scientifiques -parus. Nous faisons
'aliel 4'tous -nos, confrères qivoudtronit bièi- deve*nir
les ,collaborateurs de -notre jo)urnal-ei nous, adressant

desartice rgnax et nou nous tenonis ptêts à- ré,
ponae a toue qestion, ' toute -demn.aude dl ~si

ý,gnèteien qi inous serait adressée. L es- seuls- articles
q9uejious,-refuserions -impitoyablement, dePubi# e

-ýaé,ceux contenant leferment d'Une pemique peï-

l~us, tieïidrons particulièrement ýà -donnfer,à nos
l"jèQ1i:sun 'com4p>te renduexcact des -nomnïbreuses so-

kcîiýées-indicaiës du, Cada, et l'onnous tr ouvera .tou,-
ýsr.aupremier rýng de ceux qui ont à coevtX de sou.-

teni, 1e à-, in t ér êts ~de 1 notre pýrôfesio1i.

travauxOrgnu

une pýarily.selvsicale, C1e aturë

nondtrmneonIq @

du lesion ciieiaepa

Par le Dr. P. Xonod, ancien' initernie lauréat èli -Chirurgie Aes

hPitaux de Paris.

Au mois, de Juin dernier, mon ami le Dx de,ý 1-

dilpeÙ, dt H-eiininingfor d, ..inenait à mon hôpital') un,

mnalade en plein délire, don~t l'histoire ilédicale était la

suivante :trois jouý,rs auparavant, il avait été pris,
brusquement de retention, aigue d'urine, et devant
l'improssibilité de vider sa vessie, avait -fait venir.le Dr

MvodilpieC qui le voyait 'pour la premfière fois, trente

hiuis environ après le début des accidents.

Un essai de -catiéterisme avec une sonde, inolle,
,puis avec ni' ±, sonde métallique fut pratiqué sans ré-

ýsultat, et -avec beaucoup, de sagesse. craignant- de faire
une fausie route, mon confrère pratiquait séance tenante

une poitcfon, capillaire- de la vessie supra-puibienne; le
mualade futimmédiatemient soulag j asl. ocin

dû~t-êtie repétée, .à 3-reprises différentes, sansaririver .à
Nýder d'unc façon suffisante la '% essie, qui an miýoment,
de la,-première ponction remontait à *ni-c'hemiin, de >-
l'olubilic.


